
NOS PRIORITÉS
Les Objectifs stratégiques de la FAO



La nouvelle FAO, ainsi 
renforcée, a toutes ses 
chances à présent  
de remporter  
la bataille contre  
la faim, la malnutrition  
et la pauvreté.



Mettre un terme à la faim et à la pauvreté est un objectif 

à la fois ambitieux et complexe. Mais dans un monde 

en pleine évolution et interdépendant, cette tâche 

devient plus importante et plus urgente que jamais. 

Face à une demande alimentaire croissante, 

une insécurité alimentaire et une malnutrition 

persistantes, la pauvreté rurale, l’instabilité 

économique et le changement climatique, il faut 

que nous puissions avoir un véritable impact 

sur le terrain. Avec cet objectif en vue, ce sont 

toutes nos méthodes de travail qu’il nous a fallu 

repenser dans le cadre d’un vaste processus 

participatif lancé en 2012, qui a abouti en 2013 

avec un nouveau cadre stratégique. Aujourd’hui, 

la FAO est devenue une organisation plus saine, 

plus homogène et plus flexible, dont les activités 

sont déterminées par les cinq objectifs stratégiques 

évoqués dans cette brochure. Le processus de 

renforcement de notre présence sur le terrain, avec une 

forte culture du résultat, est d’ores et déjà bien avancé.  



CONTRIBUER À 
ÉLIMINER LA FAIM, 
L’INSÉCURITÉ 
ALIMENTAIRE ET LA 
MALNUTRITION

Les chiffres sont d’autant plus 

décourageants qu’ils sont bien connus 

depuis longtemps: plus de 800 millions 

de personnes souffrent de faim 

chronique; un enfant de moins de cinq 

ans sur quatre risque de mourir d’une 

maladie liée à la malnutrition; plus de 

deux milliards de personnes n’ont pas les 

vitamines ni les minéraux nécessaires à 

leur croissance et leur santé. 

La planète produit déjà plus qu’assez 

de nourriture pour tous ses habitants. 

Pourtant, nombre d’entre eux n’y ont 

pas accès et ce uniquement parce qu’ils 

n’ont pas les ressources nécessaires pour 

acheter ou produire des aliments de 

bonne qualité en quantité suffisante. Il 

reste que la faim n’est pas exclusivement 

causée par la pauvreté. La guerre, les 

catastrophes naturelles et les crises 

économiques sont autant de facteurs qui 

bloquent l’accès à la nourriture. Et quand 

bien même la nourriture est disponible, il 

est important que celle-ci soit équilibrée, 

saine et nutritive. Lorsque l’on mange 

des aliments de qualité médiocre, ou 

des quantités de nourriture insuffisantes, 

on tombe fatalement dans un cercle 

vicieux: c’est notre santé, notre énergie 

et nos capacités mentales qui s’en 

trouvent éprouvées, et il devient dès lors 

difficile d’apprendre et de mener une vie 

productive. 

La FAO a pour mission d’aider ses 

Membres à faire en sorte que leurs 

ressortissants aient régulièrement 

accès à une nourriture de qualité et 

en quantité suffisante, de sorte qu’ils 

puissent mener une vie active et saine. 

Mais elle ne peut y parvenir seule. Libérer 

le monde de l’insécurité alimentaire et 

de la malnutrition nécessite une action 

à tous les niveaux de la société, depuis 

les communautés agricoles jusqu’aux 

organisations internationales. Nous 

pouvons contribuer à atteindre cet 

objectif en soutenant les politiques et 

les engagements politiques en faveur 

de la sécurité alimentaire et d’une 

bonne nutrition et en veillant à ce 

que soient disponibles et accessibles 

des informations actualisées sur les 

problèmes et les solutions relatifs à la 

faim et à la nutrition.

©FAO/Carl de Souza
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RENFORCER LA VOLONTÉ 
POLITIQUE

nous aidons les gouvernements et les 
partenaires du développement à élaborer 
les politiques, les programmes et les cadres 
juridiques les plus adaptés en faveur de la 
sécurité alimentaire et d’une bonne nutrition.

nous plaidons pour que ces politiques 
et programmes soient mis en œuvre,  
tout en recommandant que suffisamment de 
ressources financières soient dégagées, et que 
les structures organisationnelles et les ressources 
humaines voulues soient en place. 

AMÉLIORER LA GOUVERNANCE 
ET LA COORDINATION

nous aidons l’ensemble des parties 
prenantes à mettre en place des mécanismes 
de gouvernance et de coordination et de vastes 
partenariats au service d’une action plus ciblée 
et plus coordonnée en faveur de l’éradication de 
la faim et de la malnutrition.  

AMÉLIORER LA MISE EN ŒUVRE, 
LE SUIVI ET L’ÉVALUATION

nous aidons les pays à faire en sorte que la 
formulation de politiques, d’investissements et 
de plans d’action soit fondée sur des éléments 
factuels, et nous leur prêtons assistance afin 
qu’ils génèrent des données et des statistiques 
crédibles et renforcent leurs capacités 
analytiques.

nous travaillons avec nos partenaires  
pour suivre les progrès réalisés, évaluer l’impact 
et tirer les enseignements des initiatives qu’ils 
mettent en place dans les domaines de la 
sécurité alimentaire et de la nutrition.

nous encourageons nos partenaires à 
faire en sorte que les interventions menées à 
tous les niveaux (mondial, régional et national) 
donnent des résultats tangibles et mesurables 
en vue de l’éradication de la faim, de l’insécurité 
alimentaire et de la malnutrition.

CE QUE FAIT LA FAO :

©FAO/Marco Longari
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RENDRE L’AGRICULTURE, 
LA FORESTERIE 
ET LA PÊCHE PLUS 
PRODUCTIVES ET PLUS 
DURABLES

Pour répondre aux besoins alimentaires 

d’une population mondiale qui, selon 

les prévisions, devrait atteindre 9 mil-

liards d’habitants en 2050, il faudra 

considérablement augmenter la 

productivité des différents secteurs 

agricoles (cultures, élevage, foresterie 

et pêches), tout en préservant les 

ressources naturelles de la planète. 

Développer l’agriculture constitue en 

outre le meilleur moyen de faire reculer 

la pauvreté dans la plupart des pays en 

développement. Toutefois, il faut veiller à 

ce que l’augmentation de la productivité 

ne profite pas qu’à une minorité 

réduite de personnes, et que la base 

de ressources naturelles puisse rendre 

des services qui renforcent la durabilité 

(pollinisation, cycle des éléments nutritifs 

dans les sols, eau de qualité, etc.). 

Pour passer d’une agriculture concentrée 

sur l’accroissement de la productivité à 

une agriculture plus durable, il faudra 

miser sur la recherche et l’innovation. 

Il reste encore beaucoup à apprendre, 

par exemple, sur la contribution 

potentielle des services écosystémiques 

à l’accroissement de la productivité 

agricole. Et l’on connaît encore mal les 

moyens d’augmenter la productivité en 

faisant l’économie d’intrants rares ou 

coûteux comme l’eau, les engrais ou les 

pesticides. Ne pas vivre au-dessus de nos 

capacités: voilà un des principes clés de 

la durabilité.

©FAO/Giulio Napolitano
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SOUTENIR DES PRATIQUES QUI RENDENT 
LA PRODUCTIVITÉ AGRICOLE PLUS 
DURABLE 

nous mettons au point des stratégies de 
production durable et nous les communiquons 
aux décideurs.

nous élaborons et promouvons des 
pratiques de gestion qui augmentent la 
productivité et économisent les ressources 
naturelles.

nous aidons les producteurs à adopter 
les technologies et les pratiques les mieux 
adaptées à leurs besoins.

FOURNIR DES INFORMATIONS 
FAVORISANT LA TRANSITION VERS UNE 
AGRICULTURE DURABLE

nous rassemblons et communiquons les 
informations nécessaires au développement 
d’une agriculture hautement productive et 
durable. 

nous mettons au point des outils 
d’analyse qui permettent de planifier la 
gestion des ressources naturelles dans les 
systèmes agricoles, et nous les mettons à la 
disposition des pays.

nous aidons les pays à rassembler 
des données pertinentes pour la prise de 
décision.

nous élaborons des outils permettant 
de définir des politiques internationales 
sur la production durable des systèmes 
agricoles.

FAVORISER LA TRANSITION VERS UNE 
AGRICULTURE DURABLE

nous aidons les pays à évaluer l’efficacité 
de leurs stratégies en faveur d’une agriculture 
durable.

nous soutenons l’élaboration de 
politiques et de lois qui favorisent la 

transition vers une agriculture durable.

nous aidons les institutions nationales 
à appuyer la transition vers une agriculture 
durable.

PLAIDER EN FAVEUR DE L’ADOPTION 
DE POLITIQUES ET DE DIRECTIVES 
INTERNATIONALES 			
ENCOURAGEANT UNE AGRICULTURE TRÈS 
PRODUCTIVE ET DURABLE

nous veillons à ce que les engagements 
internationaux en matière d’agriculture 
durable soient soutenus par la législation et les 

politiques nationales.

nous plaidons avec force pour que les 
pays adhèrent aux accords internationaux et 
aux partenariats qui promeuvent une agriculture 

productive et durable.

nous appuyons l’application de lois et de 
politiques nationales favorisant une agriculture 
durable. 

7CE QUE FAIT LA FAO :



RÉDUIRE LA PAUVRETÉ 
RURALE

L’objectif mondial consistant à réduire de 

moitié la proportion de personnes vivant 

en dessous du seuil d’extrême pauvreté 

(1,25 USD par jour) a été atteint avant 

la date prévue. Mais les progrès ont été 

inégaux. Le recul de la pauvreté a surtout 

concerné l’Asie, tandis qu’en Afrique 

subsaharienne, celui-ci a été trop lent pour 

empêcher une augmentation du nombre 

absolu de pauvres.

La tâche la plus ardue est de combattre 

la pauvreté rurale. Plus des trois quarts 

des personnes vivant dans une pauvreté 

extrême habitent en zone rurale. Elles 

étaient 900 millions en 2010. La pauvreté 

rurale frappe les foyers de petits 

producteurs agricoles et de travailleurs 

titulaires d’emplois précaires et mal 

rémunérés, ou de personnes qui ne sont 

pas en mesure de trouver un emploi. 

S’il est important d’aider les petits 

exploitants à améliorer leur productivité 

agricole, cela ne suffira pas à extraire 

tous les ruraux pauvres de la pauvreté. 

Il faut multiplier les possibilités d’emploi 

non agricole, et tenter ce faisant de 

définir de meilleures solutions pour 

que les populations rurales gèrent et 

affrontent les risques associés à leur 

environnement, en améliorant par 

exemple la protection sociale. Si l’on 

parvient à assurer une plus grande 

sécurité de revenus aux ruraux pauvres, 

ceux-ci seront plus disposés à investir 

davantage dans leur avenir: leurs 

exploitations agricoles, la sécurité 

alimentaire durable et l’éducation de 

leurs enfants.

©FAO/Simon Maina ©FAO
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PERMETTRE AUX RURAUX PAUVRES 
D’ACCÉDER DURABLEMENT AUX 
RESSOURCES ET AUX SERVICES

nous renforçons les institutions et les 
organisations rurales, notamment les 
organisations et les coopératives de producteurs.

nous formulons des stratégies globales 
de développement rural et de lutte contre la 

pauvreté.

nous améliorons les services et les 
infrastructures rurales accessibles aux ruraux 
pauvres.

nous renforçons l’accès des ruraux pauvres 
aux ressources naturelles et la gestion durable 

de ces ressources.

nous améliorons la productivité et la 
capacité de création de revenus des petits 
agriculteurs et autres producteurs.

AMÉLIORER LES PERSPECTIVES D’EMPLOI 
DÉCENT DES RURAUX PAUVRES DANS 
L’AGRICULTURE OU DANS D’AUTRES 
SECTEURS

nous améliorons l’élaboration de 
stratégies et de politiques de diversification 
de l’économie rurale qui promeuvent la création 
d’emplois décents et la formation professionnelle 
des travailleurs ruraux, en particulier les jeunes 

et les femmes des milieux ruraux.

nous apportons notre concours pour 
que soient appliquées les normes 
internationales relatives au travail, 
notamment celles qui visent à éliminer la 
discrimination, à garantir la sécurité et la santé 
au travail et à prévenir le travail des enfants, afin 
que soient globalement améliorés les moyens 
d’existence des populations rurales.

AMÉLIORER LES SYSTÈMES DE 
PROTECTION SOCIALE 

nous renforçons les synergies qui 
existent entre mesures de protection sociale et 
sécurité alimentaire, amélioration de la nutrition, 
accroissement de la productivité agricole, 
autonomisation des femmes issues du milieu rural 

et lutte contre la pauvreté rurale.

nous soutenons l’élaboration de 
politiques et de programmes nationaux 
sur la protection sociale des ruraux pauvres, 
notamment sur les envois de fonds, la migration 
et les transferts monétaires.

nous renforçons les programmes de 
protection sociale afin qu’ils aident plus 
efficacement les ruraux pauvres à gérer les 
risques auxquels ils sont confrontés.

©FAO ©FAO/Filipe Branquinho
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VEILLER À LA MISE EN 
PLACE DE SYSTÈMES 
AGRICOLES ET 
ALIMENTAIRES PLUS 
OUVERTS ET PLUS 
EFFICACES

En matière d’alimentation, les 

problèmes auxquels le monde est 

confronté aujourd’hui sont différents 

de ceux d’hier, et il en va de même 

pour les solutions. La mondialisation 

et la commercialisation ont apporté 

des changements révolutionnaires aux 

systèmes agricoles et alimentaires. Les 

marchés agricoles mondiaux sont en 

outre plus intégrés et plus risqués que 

jamais. 

Les systèmes alimentaires et les 

chaînes de valeur ont récemment 

évolué de manière favorable, mais 

ces changements ont également créé 

des obstacles considérables pour les 

petits producteurs et les petits pays 

s’efforçant de participer aux marchés 

locaux, nationaux et mondiaux. Il est 

capital d’accroître la participation de 

ces acteurs aux systèmes alimentaires 

et agricoles pour atteindre l’objectif que 

la FAO s’est fixé, celui d’un monde libéré 

de la faim.

WHAT FAO WILL DO:

RENDRE LES SYSTEMES ALIMENTAIRES 
PLUS OUVERTS ET PLUS EFFICACES  

nous renforçons les capacités nationales 
en matière de collecte et d’utilisation des 
données sur l’alimentation, l’agriculture et les 
marchés.

nous aidons les gouvernements à 
soutenir un développement durable des 
systèmes alimentaires.

nous aidons les gouvernements à établir 
des règles en matière de santé végétale et 
animale, ainsi que de qualité et de sécurité 
sanitaire des aliments.

nous contribuons à renforcer les liens 
entre milieux ruraux et urbains et à 
améliorer les transports de nourriture vers les 
villes.

nous établissons une base de données 
factuelles sur les pertes et gaspillages 
alimentaires et œuvrons avec nos partenaires à 
créer les conditions favorables à leur réduction.

nous aidons les pays à renforcer les 
petites et moyennes entreprises de foresterie.

©FAO/Vasily Maximov
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WHAT FAO WILL DO:

©FAO/Vasily Maximov ©FAO/Seyllou Diallo ©FAO/Bay Ismoyo ©FAO/Sean Gallagher
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CONTRIBUER A RENFORCER LA 
COLLABORATION ENTRE SECTEUR 
PUBLIC ET SECTEUR PRIVE AU SERVICE 
DE LA PETITE AGRICULTURE 

nous aidons les gouvernements à 
collaborer plus efficacement avec l’industrie 
alimentaire.

nous facilitons les initiatives secteur 
public/secteur privé en faveur d’une 
amélioration de la productivité des petits 
exploitants et de leur accès aux marchés. 

nous incitons l’industrie alimentaire 
et les organismes à but non lucratif à 
fournir appui et services aux petits agriculteurs 
et aux petites et moyennes entreprises du 
secteur alimentaire.

nous œuvrons en faveur d’un 
investissement public et privé accru pour 
renforcer le secteur alimentaire.

nous prêtons assistance au secteur 
privé et aux organismes à but non 
lucratif pour faire en sorte que leurs activités 
tiennent compte des ruraux pauvres.

nous veillons à ce que les entreprises 
mondiales et régionales soient en mesure 
de satisfaire les besoins des consommateurs en 
produits alimentaires et agricoles au fur et à 
mesure que ceux-ci évoluent.

RENDRE LES MARCHES PLUS OUVERTS ET 
PLUS EFFICACES

nous collectons et partageons des 
données sur l’accès aux marchés et l’évolution 
des marchés.

nous aidons les pays à participer 
davantage aux marchés mondiaux et 
régionaux en observant les principes du 
commerce équitable.

nous encourageons les pays à adopter 
des normes internationales sur la santé 
animale et sur la qualité et l’innocuité des 
aliments. 

nous renforçons les mécanismes 
financiers favorisant la croissance de 
l’agriculture et des industries alimentaires.

nous renforçons les capacités des 
organisations régionales afin qu’elles 
contribuent au développement de marchés 
efficaces et ouverts. 



AMÉLIORER LA 
RÉSILIENCE DES 
MOYENS D’EXISTENCE 
FACE AUX 
CATASTROPHES

Nourrir une population mondiale en 

expansion sans provoquer de dommages 

irréparables à l’environnement constitue 

un défi colossal dans un monde en proie 

à des crises et des catastrophes. Guerres, 

tremblements de terre, sécheresses, 

inondations, infestations de ravageurs, 

épidémies, tsunamis et crises financières 

sont autant de situations d’urgence 

qui font passer la sécurité alimentaire 

durable pour tous pour un rêve 

irréalisable. Chaque région du monde 

est exposée à ces risques, mais ce sont 

les pauvres qui sont les plus vulnérables, 

car ils ne disposent que rarement des 

moyens les plus élémentaires qui leur 

permettraient de faire face ou de se 

relever. 

Les catastrophes naturelles ont de tout 

temps existé, mais il est possible que 

le changement climatique intensifie 

tant leur fréquence que leur puissance. 

Jusqu’ici, les organismes humanitaires 

se concentraient essentiellement sur le 

secours d’urgence. Aujourd’hui, il faut 

mettre en avant un nouveau modèle qui 

privilégie la réduction des risques, afin 

d’améliorer la résilience face aux chocs. 

Cette approche, qui nécessite d’intervenir 

aux niveaux local, national, régional et 

mondial, vise à permettre aux familles, 

aux communautés et aux institutions 

d’anticiper et d’amortir les effets des 

crises et des catastrophes, de s’adapter 

puis de se relever en temps voulu, de 

manière efficace et durable.

©FAO/Giuseppe Bizzarri
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AIDER LES PAYS À MAÎTRISER LES 
RISQUES ET LES CRISES 

nous aidons les pays et les autorités 
régionales et mondiales à mettre au point 
des stratégies et des plans de réduction et de 
gestion des risques liés aux catastrophes dans 
les domaines de l’agriculture, de l’alimentation 
et de la nutrition.

nous prêtons notre concours aux pays 
afin qu’ils prévoient dans toutes leurs 
politiques concernant l’agriculture, l’alimentation 
et la nutrition, des mesures d’atténuation des 
risques.

nous renforçons les capacités 
nationales et locales de réduction et de 
gestion des risques spécifiques à l’agriculture, à 
l’alimentation et à la nutrition. 

nous appuyons des stratégies 
d’atténuation des risques et de gestion 
des crises qui sont fondées sur des pratiques 
probantes testées et adoptées dans différents 
contextes agroécologiques et pour différents 
moyens d’existence. 

nous prônons une mobilisation de 
ressources suffisantes pour l’atténuation des 
risques liés à l’agriculture, à l’alimentation et à la 
nutrition.

AIDER LES PAYS À SURVEILLER POUR 
MIEUX PROTÉGER

nous élaborons des mécanismes de suivi et 
d’alerte pour les risques multiples et les menaces 
pesant sur l’agriculture, l’alimentation et la 
nutrition et les mettons à la disposition des pays.

nous aidons les pays et les communautés 
à assurer un suivi, à donner l’alerte et à 
intervenir en cas de risques et de menaces 
pesant sur l’agriculture, l’alimentation et la 
nutrition. 

AIDER LES PAYS À PRÉVENIR ET À 
ATTÉNUER LES RISQUES

nous élaborons des stratégies visant à 
réduire l’impact des catastrophes sur les moyens 
d’existence et les mettons à la disposition des 
pays.

nous aidons les pays à faire le nécessaire 
pour que leurs systèmes agricoles et 
commerciaux puissent surmonter les crises et se 
relever.

nous apportons notre concours aux pays 
et aux communautés afin qu’ils parviennent à 
atténuer les conflits locaux autour de l’accès aux 
ressources naturelles.

nous rassemblons des données, que nous 
partageons, sur la mise en œuvre de mesures 
d’atténuation des risques ayant donné de bons 
résultats (notamment en matière de protection 
sociale et d’adaptation sociale).

AIDER LES PAYS À ÊTRE PRÉPARÉS ET À 
INTERVENIR

nous plaidons et nous prêtons notre 
concours afin que l’action humanitaire 
protège, pendant les situations d’urgence, les 
moyens d’existence des exploitants vulnérables - 
agriculteurs, éleveurs, pêcheurs et communautés 
tributaires des arbres.

nous contribuons à faire en sorte que 
les interventions en cas de catastrophe soient 
coordonnées à tous les niveaux.

nous rassemblons des données, que nous 
partageons, sur les mesures ayant donné de 
bons résultats en matière de préparation aux 
catastrophes et d’intervention.

©FAO/Giulio Napolitano
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COMMENT ATTEINDRE 
CES OBJECTIFS? 

Toutes nos activités reposent sur nos 

CONNAISSANCES et notre SAVOIR-

FAIRE TECHNIQUES. Nos objectifs sont 

ambitieux. Pour les atteindre, nous 

devons adapter et déployer notre 

capacité technique, et particulièrement 

à l’heure où nous mettons davantage 

l’accent sur nos activités sur le terrain. 

Ce sont les départements techniques de 

la FAO qui sont chargés de faire en sorte 

que nous fournissions des connaissances 

et des services de grande qualité; leur 

compétence technique alimente les 

plans de l’Organisation sur les objectifs 

stratégiques. 

La FAO s’attèle aux questions et problèmes 

relevant de chaque objectif stratégique 

au moyen de PLANS D’ACTION définis à 

l’échelle de l’Organisation, dans le cadre 

desquels elle s’acquitte de FONCTIONS 

ESSENTIELLES pour obtenir des résultats 

concrets. Il s’agit:

d’œuvrer avec les pays à mettre au 

point et à faire appliquer des accords, 

des codes de conduite et des normes 

techniques;

de recueillir, d’analyser et de surveiller 

des données et informations relatives à 

l’agriculture afin d’étayer les décisions 

politiques;

de favoriser le dialogue sur les politiques 

aux niveaux mondial et régional et au 

niveau des pays; 

de travailler en partenariat avec un 

large éventail d’institutions, notamment 

des organisations internationales 

et régionales, des universités, des 

gouvernements, des organisations de 

la société civile, le secteur privé et les 

organisations locales;

de renforcer les capacités des pays afin 

que ceux-ci atteignent leurs objectifs de 

développement agricole; 

de recueillir des connaissances et de les 

partager au plan interne et avec nos 

partenaires;

de faire connaître ses activités.

©FAO/Kai Wiedenhoefer
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Deux domaines fondamentaux – la parité 
hommes-femmes et la gouvernance – sont 
totalement intégrés aux activités que nous 
menons au titre des plans d’action des objectifs 
stratégiques. 

La GOUVERNANCE consiste notamment 
à adopter des stratégies, des politiques, 
des procédures et des décisions. Elle est 
fondamentale à toute structure organisationnelle, 
qu’il s’agisse de grandes organisations 
internationales comme la FAO ou d’autorités 
nationales, d’entreprises et de collectivités locales. 
Pour atteindre nos objectifs stratégiques, nous 
devrons nous attaquer à de nombreux problèmes 
complexes dans un grand nombre de secteurs. 
Notre réussite reposera sur des mécanismes de 
gouvernance qui sous-tendent la résolution de 
problèmes par des parties prenantes dont les 
intérêts sont souvent divergents. 

La FAO donnera la priorité, dans toutes ses 
activités, au renforcement des règlements et 
des processus qui jouent sur les interactions 
entre acteurs étatiques et acteurs non étatiques. 
Les questions de gouvernance seront prises 
en compte dans le contexte des cinq objectifs 
stratégiques pris dans leur globalité. De plus, 
nous nous emploierons à résoudre les problèmes 
de gouvernance pour l’ensemble des objectifs 
stratégiques, afin de renforcer la cohérence, la 
coordination et l’apprentissage mutuel. 
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THÈMES TRANSVERSAUX

PARITÉ HOMMES-FEMMES: Si l’on veut libérer 
le monde de la pauvreté, de la faim et de la 
malnutrition, il faut offrir des perspectives aux 
hommes comme aux femmes, et s’assurer que les 
femmes profitent elles aussi du développement 
durable. 

Comme la gouvernance, la question de l’équité 
hommes-femmes touche l’ensemble des objectifs 
stratégiques de la FAO. Nous ferons en sorte que 
toutes nos activités accordent une importance 
particulière à l’équité entre hommes et femmes, 
ainsi qu’à la participation et à l’autonomisation 
des femmes. Il faudra pour cela s’attaquer aux 
questions de parité hommes-femmes pertinentes 
pour nos cinq objectifs stratégiques, en aidant 
les pays à favoriser l’équité entre les sexes ainsi 
qu’en analysant et en mettant en commun les 
connaissances et les enseignements obtenus dans 
l’ensemble des objectifs stratégiques.
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Food and Agriculture
Organization of the
United Nations
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Mettre un terme à la faim et à la pauvreté est un objectif à la fois 
ambitieux et complexe. Mais dans un monde en pleine évolution 
et interdépendant, cette tâche devient plus importante et plus 
urgente que jamais.

CONTRIBUER À ÉLIMINER LA FAIM, L’INSÉCURITÉ ALIMENTAIRE  
ET LA MALNUTRITION

Nous contribuons à libérer le monde de la faim en promouvant des 
politiques et des engagements politiques en faveur de la sécurité 
alimentaire et en veillant à ce que soient disponibles et accessibles 
des informations actualisées sur les problèmes relatifs à la faim et à 
la nutrition, et sur les solutions qui peuvent y être apportées.

RENDRE L’AGRICULTURE, LA FORESTERIE ET LA PÊCHE PLUS 
PRODUCTIVES ET PLUS DURABLES

Nous promouvons les politiques et les pratiques scientifiquement 
éprouvées qui favorisent une productivité élevée des secteurs 
agricoles (cultures, élevage, foresterie et pêches), tout en épargnant 
la base de ressources naturelles.

RÉDUIRE LA PAUVRETÉ RURALE

Nous aidons les ruraux pauvres à accéder aux ressources et aux 
services dont ils ont besoin – notamment l’emploi rural et les 
dispositifs de protection sociale – pour éloigner le spectre de la 
pauvreté.

VEILLER À LA MISE EN PLACE DE SYSTÈMES AGRICOLES ET 
ALIMENTAIRES PLUS OUVERTS ET PLUS EFFICACES

Nous contribuons à mettre en place des systèmes alimentaires sûrs 
et efficaces qui soutiennent la petite agriculture et fassent reculer 
la pauvreté et la faim dans les zones rurales.

AMÉLIORER LA RÉSILIENCE DES MOYENS D’EXISTENCE FACE AUX 
CATASTROPHES

Nous aidons les pays à être mieux préparés en cas de catastrophe 
naturelle ou anthropique, en atténuant les risques et en améliorant 
la résilience de leurs systèmes alimentaires et agricoles.
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